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SIDRA CHELAH LEKHA 
 
Tout au long des siècles, la mode a évolué : les vêtements changent de forme, de couleurs, 
mais le Am Israël continue de porter des Tsitsit de génération en génération. D’ailleurs le 
Tsitsit nous accompagne tout au long de la vie et même après ce trajet de l’existence. 
 
Parmi tous les êtres vivants, l’homme est le seul à recouvrir son corps d’un vêtement. Cette 
différence le distingue des autres créatures et lui accorde une qualité particulière : la Tsniout, 
la pudeur. 
 
Comme vous le savez, à la suite de la consommation de l’arbre de la connaissance du bien et 
du mal, les yeux d’Adam et d’Eve se sont dessillés et la nécessité de se vêtir est devenu le lot 
de l’être humain. D’où l’étymologie du terme גדב  vêtement qui signifie trahison בגידה.            . 
 
Le vêtement est ce qui couvre notre corps et ce dernier est le véhicule, l’écrin de l’âme. Il ne 
faut pas que l’âme ait honte de cette tenue vestimentaire : pas de mini mur, pas de mini toit : 
l’habit est notre habitat. 
 
La civilisation dans laquelle nous sommes, s’appelle «Edom» et en verlan cela donne 
«mode». Nous sommes dans la civilisation de l’œil où l’image envahie notre vie, nos esprits, 
où l’audiovisuel est présent dans toutes les sphères de la vie quotidienne. 
 
A la fin de cette Sidra, la Thora nous met en garde sur la portée du regard et son incidence ; ce 
texte est le troisième paragraphe du Chema où il nous est demandé de ne pas divaguer après 
notre cœur et nos yeux. 
 
Le Tsitsit est l’un des moyens d’être préservé de ce dévoiement. La Torah dit : vous le verrez, 
vous vous souviendrez et vous les exécuterez : 

 וראיתם אותו וזכרתם את כל מצות ה׳ ועשיתם אותם
Et le Talmud de dire : que la vision conduit au souvenir et le souvenir à l’accomplissement 
des Mitsvoth. Mais comment ces fils peuvent-ils nous rappeler les 613 commandements. 
D’abord, nous rappellerons que la valeur numérique de 600 = ציצית 
                                                                                         8 fils =     8 
                                                                                    5 nœuds =     5 
                                                                                                     613 
Porter les Tsitsit marque notre adhésion aux 613 commandements. 
 
Le Midrach, quant à lui, nous gratifie d’une magnifique parabole pour illustrer cette nécessité 
de porter les Tsitsit : Lors d’une traversée en mer, un des marins tombe à l’eau le comandant 
du navire lance une corde à cet homme qui s’y agrippe et lui dit : tiens fortement cette corde si 
tu veux rester en vie. 
 
Chers amis, cette existence est comparable à cette mer tumultueuse et houleuse où ses 
tentations sont multiples. Le commandant de ce navire c’est, vous vous en doutez, le Créateur,  
Il nous a lancé une corde de sauvetage pour nous permettre de ne pas nous noyer. Cette 
société nous happe et nous engloutit dans son tourbillon incessant. 
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 בס׳ד



 
• Mais pourquoi ce fil bleu et blanc ?  

Au premier congrès sioniste de Bâle, l’une des questions à l’ordre du jour a été de 
débattre sur la création du Drapeau du futur Etat d’Israël. Les deux couleurs adoptées 
furent le blanc et le bleu, à l’instar des fils des Tsitsit qui portent ces deux couleurs. 
Celles-ci nous rappellent nos devoirs et notre déférence à l’égard de notre Créateur : le 
blanc symbole de pureté, le bleu symbole de la crainte céleste (le bleu rappelle la mer, 
la mer rappelle le ciel et le ciel le trône céleste). 

 
• Mais pourquoi 8 fils ?  

Veiller à 8 organes : les oreilles, les yeux, la bouche, le nombril, les mains, les pieds, 
les organes génitaux et le cœur. 

 
• Mais pourquoi aux 4 coins du vêtement ?  

Ils représente les 4 points cardinaux et comme quatre témoins, ils nous invitent à 
rappeler que là où nous nous tournons nous devons être vigilant. 

 
• Mais pourquoi la Mariée כלה offre le Talith à son époux חתן ? 

De nombreuses raisons justifie cet usage, nous n’évoquerons qu’une seule raison. 
Nous dirons, tout d’abord, que les 8 fils au quatre coins sont donc au nombre de 32, ce 
nombre représente לב le cœur 32 = לב, afin que le cœur de son Hatan soit attaché à 
elle ; d’ailleurs une fille qui cherche son futur époux, il lui est conseillé d’acheter le 
Talith et signifier ainsi au Créateur : j’ai acheté le Talith pour que mon Hatan puisse 
accomplir la Mitzvah, il T’appartient à Toi de me trouver à présent le Hatan. 

 
• Mais pourquoi l’accomplissement scrupuleux de cette Mitsvah conduit à la naissance 

d’un enfant, même d’un garçon ? 
 

Il est dit dans le 3ème paragraphe du Chema : 
 
Vous les verrez                   איתםרו                   
Vous vous souviendrez       כרתםזו     Les 3 lettres initiales de ces 3 verbes constituent                           
Et vous les réaliserez          שיתםעו     le mot  זרע : Postérité 
                       

• Mais pourquoi ils conservent la vue ? 
Un ophtalmologue a demandé au Rav Zilberstein : Pourquoi le Midrach Beroura 
enseigne que quiconque fait passer les Tsitsit sur ses yeux au moment de la lecture du 
Chema, peut être persuadé qu’il ne connaîtra pas de cécité. La réponse se trouve, 
répond le Rav, dans l’enseignement du Hida : les Egyptiens ont été frappé par la plaie 
des ténèbres car ils ont oublié tous les bienfaits que le Bné Israël ont réalisé en Egypte 
au moment où Yaakov Avinou s’y trouvait. Ainsi, le Créateur leur a obscurcit le 
champs visuel, mesure pour mesure, le Hida ajoute l’allusion se retrouve dans 
l’anagramme : 

ךחש                                      שכח                                   כחש                                                                       
                                              Nier                               Oublier                              Obscurité 
 
L’oubli conduit l’homme à occulter un fait et ensuite à nier un autre. Ainsi, lorsque l’on 
embrasse les Tsitsit, nous manifestons notre souci de ne pas être amnésique, comme l’ont été 
les égyptiens et nous nous rappelons de la sortie d’Egypte et de tous les bienfaits dont D. nous 
a gratifié. 
 
Ainsi, le Très Haut nous apportera une grande lumière. Que cette Mitsvah nous protège en 
tous lieux et en toutes circonstances. Amen Ken Yehi Ratson. 
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